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ACTE IV .

L' appartement de la reine - mére dans lIe palais de Christianborg . Deux

portes latérales . Porte secréte à gauche . — A droite , un guéridon
couvert d ' un riche tapis .

SCENE PREMIERE .

LA REINE , seule , d droite , ussise pròs du gubridon .

Personne ! personne encore ! Je suis d ' une inquiétude que

chaque instant redouble , et je ne congois rien à ce billet

adressé par une main inconnue . ( Lisant . ) « Malgré le contre -

„ ordre donné par vous , un des conjurés a été arrété hier soir

» dans l ' hétel de Falkenskield . C' est le jeune Eric Burken -

»staf . Voyez son père et faites - le agir ; il n' y a pas de temps
» à perdre . » Eric Burkenstaf arrété comme conspirateur ! II

Etait donc de nôtres ! Pourquoi alors Koller ne m' en a - t - il

pas prévenue ? Depuis hier je ne l ' ai pas vu ; je ne sais pas
ce qu' il devient . Pourvu que lui aussi ne soit pas compromis ;
lui , le seul ami sur lequel je puisse compter ; car je viens de

Voir le roi ; je lui ai parlé , espérant m' en faire un appui ;
mais sa téte est plus faible que jamais : à peine s' il a pu me

comprendre ou me reconnaitre . Et si ce jeune homme , in -

timidé par leurs menaces , nomme les chefs de la conspira -
tion , s' il me trahit . . . Oh ! non ; il a du cœu , du courage .
Mais son père ! son père qui ne vient pas et qui maintenant est

mon seul espoir . Je lui ai fait dire de m' apporter les étoffes

que je lui avais commandées , et il a du me comprendre ; car

à présent notre sort , nos intéréis sont les mémes : c ' est de no -

tre accord que dépend le succès .
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COMEDIE . 93

UN HUISSIER DE LA CHAMRRE , entrant .

Messice Raton Burkenstaf , le marchand , demande à pré -
senter des étoffes à votre majesté .

LA REINE , vibemeni .

Qu ' il entre ! qu' il entre !

SCENE II .

LA REINE , RATON , MARTHE , porlant des dtoſſes sous

son brus , L' HulssIER , qui reste au fond .

RATON .

Tu vois , femme , on ne nous a pas fait faire antichambre

un seul instant ; à peine arrivés , aussitét introduits .

LA REINE .

Venez vite , je vous attendais .751

RATON .

Votre majesté est trop bonne ! Vous n ' aviez fait demander

que moi ; j ' ai pris la liberté d ' amener ma femme , à qui je
n' étais pas fäché de faire voir le palais , et surtout la faveur

dont votre majesté daigne m' honorer .

LAX REINE .

Peu importe , si on peut se fier à elle . ( 4I/Huissier . ) Lais -

SeZ - nous .
L' huissier sort .

MARTHE .

Voici quelques échantillons que je soumettrai à votre ma -

jesté . .
LA REINE .

In ' est plus question de cela . Vous savez ce qui arrive ?

RATON .

Elenon vraiment ! je ne suis pas sorti de chez moi ; par un

hasard que nous ne pouvons comprendre , j ' étais sous clé .
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